
En Guadeloupe comme partout…

LA GRÈVE GÉNÉRALE PAIE !
Cela  fait  une  bonne  trentaine  d’années  que,  de  grèves  éparpillées,  secteur  après 
secteur,  entreprise  par  entreprise,  journée après  journée,  nous  perdons  les  luttes. 
Trente ans de recul social.

Avec le succès de la grève générale en Guadeloupe, 
c’est  le  camp  des  travailleurs  qui  retrouve  enfin
le goût de l’offensive … et de la victoire !

Certes l’accord reste fragile. Certes ce n’est que 200 euros sur les bas 
salaires. Mais la victoire est réelle. Le LKP n’a jamais cédé. Il montre 
ainsi que le rapport de force est possible face au patronat et à l’État.

Cette lutte est exemplaire.

Les  sirènes  médiatiques  ont  tenté  l’explication  ethnique,  la  criminalisation  de  la 
violence.  Personne n’est  dupe !  Il  n’en est  rien.  En Guadeloupe c’est  le  camp des 
exploités qui s’est battu.

Ils se sont battus avec la seule arme
dont disposent les travailleurs : LA GRÈVE GÉNÉRALE !

Nos camarades prouvent qu’avec la solidarité, l’unité, la détermination, celles et ceux 
qui  luttent  sont  capables  de  tenir  45 jours  pour  diviser  le  patronat  et  obtenir  les 
revendications du premier jour, sans rien lâcher !

La journée du 29 janvier a montré que la mobilisation est possible ! Alors qu’attendons-
nous ? Et surtout avons-nous le choix ? Face aux attaques libérales, face à la « crise » 
qui  va  frapper  tous  les  travailleurs,  face  à  la  mollesse  de  certaines  directions 
syndicales, c’est à la base que nous devons décider et construire la grève générale 
reconductible !

C’est donc dès aujourd’hui que notre résistance doit prendre corps : 
participons ensemble aux assemblées générales, mobilisons-nous dans 
les  manifestations,  reprenons  la  parole  sur  nos  lieux  de  travail,  
activons les solidarités, alimentons nos caisses de grève, occupons nos  
entreprises, bloquons l’économie, organisons-nous… Seule la lutte paie !

Ne  laissons  pas  la  lutte  des  classes  en  Outre-Mer !  Cessons  d’attendre  le  pire ! 
Retrouvons-nous ensemble dès maintenant dans le combat pour l’égalité sociale !

Les richesses sé tan nou !
Les richesses a pa ta yo !

NOUS N’AURONS QUE CE QUE NOUS PRENDRONS !



LETTRE DE GUADELOUPE

« Actuellement  en  Guadeloupe,  grève 
générale  terminée  mais  pas  les  grèves 
sectorielles et d’entreprises dont les patrons 
n’ont  pas  signé  l’accord  Jacques  Bino : 
multiplication des occupations d’entreprises 
et  blocages  par  les  grévistes  de  zones  
entières  d’activités,  notamment 
touristiques.

Par  ailleurs  LKP,  en  train  de  mettre  une 
pression  de  fou  sur  la  justice  et  la  
pénitentiaire  pour  faits  d’engeôlements 
arbitraires  et  irréguliers,  ainsi  que  non 
respect  systématique  des  droits  de  la 
défense et des familles (pour les visites à la  
maison  d’arrêt)  de  jeunes  “émeutiers” ; 
autrement dit, attaque en règle par le LKP 
et  son  collectif  d’avocats  férocement 
anticolonialistes  (les  plus  anciens  d’entre 
eux ont tous fait  par  le  passé de la  geôle 
pour “délit” d’opinion et atteinte à la sûreté 
de  l’État)  de  la  justice  coloniale  et 
capitaliste dans tous ses aspects.

En  outre,  les  fédérations  du  Medef 
Guadeloupe  tombent  les  unes  après  les 
autres  sous  la  pression  populaire  :  hier  la  
Fédération régionale du BTP de Guadeloupe,  
adhérente  du  Medef  Guadeloupe  et 
constituant le gros des “troupes” patronales 
(entre  20 000  et  30 000  salariés  sur  les 
80 000 revendiqués par le Medef) ont signé 
l’accord  interprofessionnel  sur  les  salaires 
Jacques Bino.

C’est un véritable tsunami en même temps 
qu’un cyclone et qu’une éruption volcanique 
qui  déferle  24h/24h,  je  dis  bien  24h/24h 
(avec  des  militants  ultradéterminés  mais 

sans  violence  sur  les  personnes  et  sur  les  
biens)  sur  chaque  enseigne  ou  marque  de 
grands  groupes  internationaux qui  refusent 
de signer l’accord Jacques Bino et de payer 
les jours de grève.

Après  45 jours  de  grève  générale  vraiment 
complètement  générale,  toutes  les  troupes 
syndicales  sont encore plus  déterminées  et 
motivées  qu’au  premier  jour,  la  victoire 
appelant  partout  d’autres  victoires.  Les 
organisations  professionnelles  des  petites 
entreprises  qui  ont  signé  l’accord  Jacques 
Bino se mettent toutes en ordre de marche 
pour  réorganiser  tous  les  circuits  
économiques  et  appeler  à  l’attaque 
économique  et  commerciale  des  grands 
groupes  affiliés  au  Medef.  C’est  une 
ambiance  de  folie  ici,  les  marchés  aux 
légumes, aux fruits, aux poissons et le tout  
au  tarif  LKP  (sans  intermédiaires)  se 
multiplient partout avec l’accord des maires  
de  toutes  les  couleurs  politiques,  les 
populations  n’ont  jamais  aussi  bien  et 
sainement  mangé  de  leur  vie,  c’est  
irrésistible, la défaite est totale pour l’État 
UMP  versus  Medef,  le  grand  capital 
international  toujours  versus  Medef  et  les 
Békés toujours versus Medef et relais locaux 
du  grand  capital  versus  Medef,  du  moins 
pour le moment.

Même  le  Préfet  se  met  à  baragouiner  en 
créole en répondant aux questions en créole 
que  lui  posent  les  journalistes  locaux,  un 
truc de fou j’vous dis. »

Frédéric G., le 6 mars 2009.
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